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se ii du sacetdoce de l'Eglise, à laquelle son gIorieui. pontificat a
su rendre de si éclatants serviras. Désirc'nx d'assurer les juté-

-js elgeux de mes.sujets de ritý calholique rom ain, je ne
doute pas que la hanite sagesse dlonit Votre Saiiut--é a donné tant
di! preuves, ne- me permette de concilier les besoins de l'Eglisc
romaine en Ruissie, avec les principes fon(lanentaux (le mon
empire.

Tlous los souverains ont ainsi vénéré la mémoi re de Léon XII[
et se sont associés à sa fê-le jubilaire. Il n'y a que lialie qui
fasse exception ... et le Gitatemial.

Magéles inflniences cantraires, l'empereur Alexandre 111 a
fait acte de courtoisie et. d'hoinmage-.

Il s'est incliné dlevant la grande figure du Pape.
Ce quii est instructif dans cette dépêchie, c'est son libellé.
certes, l'Eglise respee'le Loue? les principes fondamentaux des

empires. Inistituition cosmopolite et inmortelle, elle s'adapte à
toits les pays et à toutes les constitutions, si les gouvernements ne
foulent pas aux pieds les droits constitt tifs du catholicisme.

Sur ce terrain, quni est le seuil 'ri et ajuste, l'e!ilire de czars et
PEglise peuivent, s'entendre et vivre dans une harmonie féconde
à la fois pour la Ruissie et le développement du catholicisme.

,tA(ih'unagake. - Uin discours de ,1. lVindtlunxçt. - Une grande
assemblée populaiire' a été tenue à Hlanovre le )7 décembre. M.
WVitdthor-st y a prononce un discours qui est commenté par le
Temins eii ces termes :

" Le Jubilé de Léon XIII ne se célèbre pas qu'à Roîne ; une
,grande ýassembhlée populaire eni l'honneur de cet événieinemtt a eni
liew, le 27 décembre, dans la ville de li,-anovr-e. M. 'Windt.h1orst
y a pris la parole, au nom de toute la cathiolicité allemando. Il a,
commne de juste, touché danîs son discours à la queStion du potu-
voir temporel eniitii langage qui- por te ptévu et naturel, n'eil
inérite pas moinis d'être relevé.

Après avoir insisté suit la grandeur morale de la Papauté, sulr
l'éclat. qu' elle acquiert par les mérites et les vertus Soumver'ain-
Ponitife actuel, par l'anniversamire que lott le monde civilisé s'ap-
prête à fêter avec lui, M. Windthorst, a rappelé que le Saint-Père
est enfermé dains son palais, qu'il ne possède plus nii ses Etats il
sa ville, qu'il tm'est pas certain d'teà l'abri des insultes de laî
popuilace s'il soi-lait du Xaic;at ; qtu'ainsi d'après la théorie clé-
ricale, il ii'est pas libre et ne petit exetcer pleinement son mîtnis-
tère, quni cotnsiste, pontr'i utim gr'ande part, ià dire la vérite, la vérité
mêmie déplaisante, aux rois et aux peuples.

'Cette situationu, a pomîîjuivi M. \Viudtliorst, tic pett durer;
tout le monde catholique a le devoir de demander qu'elle soit


